Outil pour soutenir les EHDAA

au niveau des trois types de prévention 

(Primaire, secondaire, tertiaire)

et au niveau de la poursuite des apprentissages

	TITRE DE L’OUTIL ET BRÈVE DESCRIPTION :

Modèle d’intervention pour les élèves à risque
de développer des difficultés de lecture
Ce modèle propose d’identifier les difficultés de l’élève et de le conscientiser.  Il propose également d’enseigner explicitement les stratégies.  Ensuite, le modèle suggère de consolider les acquis.  Tout au long de cet enseignement le modèle amène l’élève à développer des méthodes de travail efficaces.


	CLIENTÈLE CIBLÉE : 

Direction        FORMCHECKBOX 

Préscolaire    FORMCHECKBOX 


	1er cycle   FORMCHECKBOX 

2e cycle    FORMCHECKBOX 

3e cycle    FORMCHECKBOX 

	Clientèle dyslexique   FORMCHECKBOX 

Autre :____________  FORMCHECKBOX 


	INTENTIONS POURSUIVIES :

· Identifier les élèves à les conscientiser.
· Enseigner explicitement les stratégies.

· Consolider les acquis.

· Donner des méthodes de travail efficaces.


	REMARQUES PARTICULIÈRES :

(Mise en garde, information particulière)

Document évolutif élaboré par Ginette Turcotte, orthopédagogue à la CSBF.


	Pour en savoir plus, communiquer avec…

 (Nom et courriel)

Marielle Bonneau mbonneau@csbf.qc.ca



Les difficultés en lecture
Pour bien comprendre les difficultés en lecture, il faut savoir qu’apprendre à lire c’est apprendre à mettre en jeu en même temps deux activités très différentes : celle qui permet de reconnaître les mots écrits et celle qui permet d’en comprendre la signification.

La reconnaissance des mots est spécifique à la lecture.  Elle est influencée par la maîtrise de code grapho-phonétique et son utilisation pour lire (décodage).  Elle est aussi influencée par la capacité à développer une banque de mots reconnus globalement et facilement accessible lorsqu’on lit.

La compréhension pour sa part, est plus transversale parce qu’elle intervient dans tous les domaines d’apprentissage oral ou écrit.  Elle est influencée bien sûr par la capacité à reconnaître les mots, la capacité à gérer les stratégies pour comprendre et l’efficacité des méthodes de travail utilisées.  Mais elle est aussi influencée par des facteurs tels que : les capacités intellectuelles, la maîtrise de la langue, le niveau culturel.

Modèle d’intervention proposé
A.
Identifier la ou les difficultés de l’élève.  Lui expliquer quelles sont ses problématiques, ce qu’on va faire pour l’aider et ce qu’il devra faire pour améliorer sa lecture.
B.
Enseigner explicitement les stratégies :

· dans des contextes signifiants ;

· dans des activités ciblées.

C.
Consolider les acquis (pratique en équipe, pratique autonome) :

· dans des contextes signifiants ;

· dans des activités ciblées.

Donner des méthodes de travail efficaces.

Écoute de la lecture (noter les stratégies que l’élève utilise) :
Est-ce qu’il privilégie une stratégie par rapport à une autre ?  Est-ce le décodage ?  Le décodage est-il efficace ?  Est-ce qu’il globalise les mots décodés ?  Est-ce que sa lecture est fluide ou lente ?  Est-ce qu’il regroupe les mots en lisant ?  Change-t-il des mots ?  Les mots changés ont-ils du sens par rapport au texte ?  S’aperçoit-il d’une perte de compréhension et est-ce qu’il y remédie ?  Comment ?  Est-ce qu’il se rappelle facilement ce qu’il a lu ?  Est-ce qu’il peut répondre à des questions orales ?  Identifier les types de questions que l’élève réussit bien et ceux qu’il ne réussit pas.

Les tâches écrites en lecture :
Le type de texte : noter si l’élève réussit mieux les tâches reliées à des textes qui racontent, qui décrivent ou qui informent, qui incitent à…
Questionnement : le type de question que l’élève réussit et le type qu’il ne réussit pas.  Le type de tâche : quelles sont les tâches qu’il réussit bien et celles qu’il ne réussit pas.

Les méthodes de travail et les stratégies pour comprendre.

L’élève se donne des moyens pour comprendre le texte :
· Identifie les idées importantes de son texte, comment ?

· Identifie les mots importants des questions et des consignes, comment ?

· Connaît ce qui caractérise les différents types de textes et leurs schémas et les utilise pour mieux comprendre.

· Se fait des images mentales.

· Ajuste sa lecture selon le type de texte et la tâche à faire.


Niveau 1
Difficultés instrumentales, techniques, touchent des connaissances ou des stratégies spécifiques à la lecture, celles qui permettent de déchiffrer le message ;

· Connaissance du code grapho-phonétique et son automatisation.

· Stratégies d’identification et de reconnaissance de mots :
décodage, reconnaissance globale, contexte.

Niveau 2


Difficultés de compréhension au niveau des phrases :

· Lire par groupe de sens.

· Identifier une perte de compréhension, se réajuster : utiliser le contexte.

· Interpréter les références : identifier ce qu’un mot ou un groupe de mots remplace.

· Identifier les mots importants dans une phrase (très important pour comprendre les questions, les consignes, les problèmes raisonnés).

· Inférer : induire une information implicite dans une phrase ou entre plusieurs phrases.

Difficultés de compréhension au niveau du texte

· Créer des liens entre le texte et ses connaissances antérieures.
· Identifier le type de texte et ses composantes.

· Trouver les idées importantes.

· Réagir au contenu du texte.

Niveau 3


Intégration des différentes stratégies pour comprendre un texte.

Ajuster sa lecture selon les besoins et utiliser les informations contenues dans un texte pour répondre à une intention ou exécuter une tâche.

Mettre en œuvre des stratégies cognitives et métacognitives à l’intérieur d’une démarche de lecture :

· Planifier sa lecture ;

· Prédire, anticiper ;

· Réagir à une perte de compréhension, se réajuster ;
· Se faire des images mentales ;

· Se questionner ;

· Se rappeler.


L’enseignement explicite des stratégies de lecture

(source : Jocelyne Giasson)
L’expérience nous a appris qu’il ne suffit pas de faire lire des textes aux élèves pour qu’ils deviennent des lecteurs stratégiques.
Les élèves habiles découvriront probablement eux-mêmes des stratégies efficaces de lecture, cependant si on laisse ces découvertes sous la seule responsabilité des élèves, on risque d’agrandir l’écart entre les plus forts et les plus faibles.

Il faut ajouter à la seule pratique de la lecture un enseignement explicite des stratégies, un enseignement qui aura comme objectif d’aider les élèves à développer des ressources cognitives, affectives et métacognitives pour approcher la lecture d’une façon plus articulée.  Il s’agit d’enseigner aux élèves non seulement COMMENT utiliser une stratégie, mais également POURQUOI et QUAND l’utiliser.

Comment reconnaît-on un enseignant convaincu de la nécessité de l’enseignement explicite des stratégies ?
L’enseignant admet que, contrairement aux activités physiques, les processus cognitifs en cause durant la lecture ne sont pas facilement observables.

Par conséquent, il comprend la nécessité de rendre les stratégies de lecture «transparentes» pour les élèves en leur expliquant verbalement ce qui se passe dans sa tête durant la lecture.  Par exemple, au cours d’une lecture à haute voix, l’enseignant peut, devant un mot inconnu, dire aux élèves : «Je ne connais pas le sens exact de ce mot, je pense qu’il veut dire…, mais je n’en suis pas certain.  Allons voir si le reste du texte peut nous éclairer sur sa signification».

L’enseignant poursuit la lecture et mentionne au fur et à mesure les éléments qui viennent confirmer, préciser ou infirmer son hypothèse.

Cet enseignant ne se contente pas d’expliquer les stratégies aux élèves, mais il les guide dans leurs premiers essais d’application : il leur fournit des indices, ré-explique au besoin et ajuste ses rétroactions.
Il ne procède pas en découpant la stratégie à acquérir en petites étapes à appliquer mécaniquement, mais plutôt en donnant à l’élève un soutien maximum pour l’application entière de la stratégie, soutien qu’il diminue ensuite graduellement.

L’élève en vient à comprendre et à intérioriser graduellement la stratégie qu’il a utilisée d’abord en interaction.
De plus, l’enseignant explique aux élèves pourquoi la stratégie enseignée peut leur être utile pour comprendre un texte.

Par la suite, il leur permet de réaliser concrètement qu’ils sont de meilleurs lecteurs depuis qu’ils utilisent cette stratégie.
Enfin, pour favoriser l’autonomie des élèves et le transfert à d’autres situations de lecture, il leur démontre de quelle façon on peut combiner plusieurs stratégies ou comment on peut adapter une stratégie afin d’atteindre un objectif particulier.

L’enseignement explicite réfère à la modélisation des stratégies par l’enseignante ou l’enseignant et à une pratique guidée.  En lecture, on peut parler de lecture partagée, lecture guidée.

La mise en place d’une démarche de lecture et son enseignement explicite, permet aux élèves d’intégrer les différentes stratégies et de savoir quand, où et pourquoi on utilise les différentes stratégies.

	Enseignement explicite des stratégies

	Quoi ?
	Définition de la stratégie / J’explique la stratégie enseignée

	Pourquoi ?
	Utilité de la stratégie /
À quoi sert cette stratégie ?

Pourquoi est-ce que je l’utilise ?

	Comment ?
	Enseignement de la stratégie :

Modelage / pratique guidée / pratique autonome

· Rendre le processus transparent

· Interagir avec les élèves

· Consolider les acquisitions

	Quand ?
	Conditions d’application de la stratégie / je précise le moment de l’utilisation de la stratégie – avant / pendant / après


Modèles d’enseignement de la lecture
(Centre Franco-Ontarien)

La lecture aux élèves

Quoi ?
(
Faire la lecture aux élèves à haute voix
Pourquoi ?
(
Initier au plaisir de la littérature


(
Motiver à lire de façon autonome


(
Familiariser avec divers types d’écrits


(
Enrichir le vocabulaire


(
Exposer les élèves à des textes de tous genres


(
Revoir les stratégies apprises
Comment ?
(
Simplement pour le plaisir


(
De façon plus animée, en faisant participer les élèves, en ajoutant des objets pendant la lecture

Quand ?
(
À chaque jour lors des premiers stades d’acquisition de la lecture, sinon, au plaisir et loisir de l’enseignant

La lecture partagée

(
Enseigner une stratégie


(
Permettre à l’élève de s’approprier progressivement les stratégies enseignées


(
Faire appel aux stratégies métacognitives
Quoi ?
(
La lecture d’un même texte par tout le groupe-classe.  Elle est structurée et peut se vivre dans différentes matières.
Pourquoi ?
Pour modéliser et renforcer les concepts de l’écrit, les notions liées aux correspondances entre les lettres et les sons, de même que pour développer les connaissances de base dans des domaines variés.  Il peut aussi y avoir une clarification du vocabulaire dans certaines matières, ex. : Les Iroquoïens.
Comment ?
Le texte peut être :

(
projeté sur un écran


(
écrit sur de grandes feuilles


(
affiché de façon à être visible par tous


(
dans un manuel…

Quand ?
(
Pour enseigner de nouvelles notions, stratégies… ou pour créer des automatismes chez les élèves.  La lecture partagée doit se faire de manière régulière lors des premiers stades d’acquisition de la lecture.

La lecture guidée
C’est l’élève qui applique la stratégie enseignée en utilisant la démarche modelée par l’enseignant.  L’enseignant guide l’enfant.  L’enseignant diminue graduellement son aide.

Quoi ?
(
C’est une lecture dirigée par l’enseignant
Pourquoi ?
Pour :


(
permettre à l’élève d’intégrer les connaissances croissantes des élèves en matière de concepts associés à l’écrit, de correspondances entre les lettres et les sons et autres habiletés de base.


(
amener les élèves à utiliser adéquatement les stratégies de compréhension

(
améliorer le vocabulaire des enfants

(
développer leur connaissance

(
permettre à l’enseignant d’observer la manière dont les élèves lisent et repérer leurs erreurs

(
rendre les élèves plus confiants et les aider à devenir plus autonome
Comment ?
(
Elle se vit à travers des petits groupes d’élèves.  Ces regroupements s’effectuent selon les niveaux de développement, soit selon des intentions pédagogiques précises.  La composition des groupes est sujette à modification en fonction des observations et des évaluations faites par l’enseignant
Quand ?
(
Une fois par semaine, un groupe où selon d’autres modalités
La lecture autonome

(
C’est l’élève qui applique la stratégie enseignée en utilisant la démarche élaborée.  L’élève qui applique la stratégie de façon autonome
Quoi ?
(
Moment où l’élève peut choisir, guidé par l’enseignant, la lecture qu’il veut faire.
Pourquoi ?
Pour :


(
lire pour le plaisir

(
donner aux élèves l’occasion d’acquérir plus de confiance en eux

(
renforcer leurs habiletés en lecture

(
améliorer leur fluidité

(
stimuler la mémorisation des structures syntaxiques et des mots en favorisant la compréhension et la motivation


(
permettre aux élèves de se renseigner sur des sujets qui les intéressent
Comment ?
Les textes doivent être :

(
de différents niveaux de difficulté
Quand ?
(
10 à 20 minutes par jour.

Moyens
· Leçons différenciées

· Plans de travail différenciés

· Ateliers

· Clinique

· Tutorat

· Récupération

· En orthopédagogie

· Etc.

Niveau 1

Le code et les stratégies d’identification et de reconnaissance :
· Entraîner

· Mémoriser

· Automatiser

· Exercer

· Transférer dans des contextes signifiants

	Niveau 1

	· Activités pour automatiser le code

· Activités pour globaliser les mots

· Activités pour pratiquer les stratégies d’identification et de reconnaissance de mots en contexte ciblé (décodage, reconnaissance globale, contexte)
(une par une)

· voir closure

· coffre aux trésors, édition L’Artichaut
· Comment apprendre les mots
· Comment apprendre les tables
· La lecture s’anime (s’amuser avec la lecture à haute voix)

· Jeux de vocabulaire


Niveaux 2 et 3

Les stratégies de compréhension et leur gestion :
· Comprendre
· Entraîner

· Exercer

· Intégrer

· Transférer dans des contextes signifiants

	Niveau 2
	Niveau 3

	· Question, consigne (amener les enfants à faire la différence)

· Lire par groupe de sens
· Où sont les signes de ponctuation (à partir d’un texte, enlever la ponctuation)

· Les mots collés collés (à partir d’un texte, coller les mots et demander aux élèves de segmenter)
· Les textes à closure

· Les référents et mots de substitution
· Les inférences
· Le rappel sémantique (schéma des textes)
	· Prévoir par le titre et les images

· Faire des prévisions pendant la lecture
· Prédire la fin d’une histoire, la changer par écrit ou en dessinant

· Les intrus (ajouter des intrus et faire découvrir par les élèves)
· L’évocation
· Méthodes de travail efficaces 


A.	Identifier la ou les difficultés de l’élève.  Lui expliquer quelles sont ses problématiques, ce qu’on va faire pour l’aider et ce qu’il devra faire pour améliorer sa lecture.





Trois niveaux de difficultés à observer :





B.	Enseigner explicitement les stratégies :





C.	Consolider les acquis (pratique en équipe, pratique autonome) :





Difficulté de compréhension





Difficulté au niveau de la gestion de la compréhension.











Source : Ginette Turcotte, orthopédagogue
8
Marielle Bonneau/jc
Commission scolaire des Bois-Francs

